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Note de l’éditeur 

M. l’abbé Jean-Luc Lafitte, né en 1953, fut or-
donné Prêtre le 29 juin 1979 par Monseigneur Le-
febvre, après 5 ans d'études au séminaire d'Ecône 
(Suisse). Cela fait cinq ans qu’il a quitté la Fraterni-
té Sacerdotale Saint-Pie-X. Il en dénonce au-
jourd’hui les déviances doctrinales  en ce qui 
concerne l’infaillibilité pontificale et l’attitude libé-
rale de rapprochement vers l’église de Vatican II. Il 
estime que les supérieurs actuels de la Fraternité 
Sacerdotale Saint-Pie-X trahissent l’œuvre de Mgr 
Lefebvre. 
 

Au sein de la Fraternité sacerdotale Saint-Pie-X, 
il occupa successivement les postes suivants : 
• professeur à l’Étoile du Matin (Alsace) pendant (2 
ans). 
• USA : El Paso (missionnaire au Mexique), Albu-
qerque (3 ans). 
• Espagne : Supérieur à Madrid (2 ans). 
• USA : Prieur en Floride, directeur d'une maison de 
retraites spirituelles à New-York (7 ans). 
• Argentine : Buenos Aires (1 an). 
• Lille : Prieur (5 ans). 
• Nouvelle Zélande, puis Australie (7 ans). 
• Année sabbatique à Avrillé  
 

Après avoir quitté la Fraternité Sardotale Saint-
Pie-X, il fut recueilli par M. l’abbé Guépin, autre 
prêtre ordonné par Mgr Lefebvre ne reconnaissant 
pas l’église conciliaire de Vatican II comme catholi-
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que. Après 2 ans et demi d’une fructueuse collabo-
ration il fut contraint de le quitter.  

C’est alors qu’une providentielle rencontre s’est 
réalisée avec les éditions Saint-Remi qui lui offri-
rent la possibilité de remonter une maison de pré-
dication des retraites de Saint-Ignace, à Sainte-
Croix-du-Mont en Gironde. Ayant une grande expé-
rience en la matière (plus de 300 retraites prêchées 
à travers le monde), en cette première année de col-
laboration, 150 retraitants et retraitantes sont ve-
nus suivre ces pieux exercices spirituels, si pré-
cieux de nos jours pour tenir bon dans la Foi et la 
Charité. 16 retraites sont programmées pour 
l’année 2016.  

M. l’abbé Lafitte exerce aussi un apostolat in-
tense et fructueux par le biais de son site internet 
dame-marie.e-monsite.com, où l’on peut écouter 
ses catéchismes, sermons et conférences doctrina-
les. On y trouve aussi le planing de ses retraites. 

 
Nous sommes heureux de pouvoir publier 

ajourd’hui son beau témoignage sur Mgr Lefebvre, 
d’autant plus que nous même avons été sémina-
riste 4 ans et demi dans la même société religieuse. 
 
 

Bruno Saglio 
Le 05 octobre 2015 



Note préliminaire importante 

 J’ai écrit cet article en 2010 alors que j’étais 
encore membre de la Fraternité Sacerdotale Saint-
Pie-X. Le fond de ma pensée n’a jamais changé 
concernant l’Évêque par qui j’ai reçu l’immense 
grâce du sacerdoce.  
 Je n’ai jamais eu l’intention de canoniser Mon-
seigneur Lefebvre, qui n’était pas infaillible. Il s’est 
trompé sur de nombreux points, avec parfois de 
lourdes conséquences. Mais ces errements 
n’empêchent pas l’âme honnête de voir le bien qu’il 
a fait, en rendant espoir à des milliers de Catholi-
ques désemparés. 
 
 Citons quelques-unes des faiblesses de Mon-
seigneur Lefebvre : 
 

 Un manque de jugement sur les hommes qu’il 
a voulu placer à des postes parfois très im-
portants et qui finalement l’ont pratiquement 
trahi (citons entre autre Monseigneur Fellay 
et monsieur l’abbé Schmidberger) ce qui fait 
qu’il a parfois regretté amèrement certaines 
de ses décisions dans ce domaine, alors que 
le mal avait été fait. 

 Monseigneur Lefebvre ne croyait pas vraiment 
en l’infaillibilité du Pape dans son Magistère 
Ordinaire Pontifical (le Pape seul) et Universel 
(le Pape avec tous les Évêques unis à lui) 
lorsqu’il enseigne sur la Foi et les mœurs. 
Dans la pratique il concluait que « Ex Cathe-
dra » voulait dire « Extraordinaire ». Cela l’a 
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conduit à considérer que ceux qui s’étaient 
imposés sur le siège de saint Pierre depuis 
1958 étaient encore Papes, certes de mauvais 
Papes, mais encore légitimement à la tête de 
l’Église. Ainsi, il a ouvert la porte au libéra-
lisme qui ravage actuellement la Fraternité 
Saint-Pie-X. 

 Un excès dans la prudence qui ne le portait 
pas aux décisions rapides dans certains cas 
urgents. À cause de sa charité, il n’aimait pas 
faire de la peine et a trop attendu. 

 Une certaine contradiction dans ses paroles. Il 
pouvait un soir en conférence spirituelle être 
très ferme contre les libéraux mais pouvait 
dire pratiquement le contraire le lendemain. 
Ce mouvement de balancier a provoqué bien 
des découragements chez les bons. 

 
 



Introduction 

et article tout simple est le témoignage 
d’un des prêtres formés par Monseigneur 

Lefebvre, qui l’a vu vivre pendant ses cinq an-
nées de formation passées au Séminaire d’Écône, 
dans le Valais Suisse, de 1974 à 1979. 

Durant les premières années au Séminaire 
d’Écône, il était possible de le côtoyer, de le voir 
prier, se sanctifier, agir, et ainsi apprendre à le 
connaître et à l’aimer, afin de mieux connaître et 
mieux aimer Notre Seigneur Jésus-Christ qu’il re-
présentait. 

 
Il y avait, en fait, deux Monseigneur Lefeb-

vre : 
 

Tout d’abord, l’homme public, l’homme offi-
ciel, le grand soldat missionnaire du Bon Dieu, le 
meneur, l’Évêque. Celui qu’on pouvait voir et en-
tendre dans les grands rassemblements des débuts 
héroïques de la résistance à Vatican II. Celui que la 
presse nommait "l’Évêque de fer". 
          Mais, il y avait aussi celui que nous connais-
sions au Séminaire ; le pasteur, le père. Celui qui 
parlait simplement avec ses enfants à la sortie du 
réfectoire, après le repas de midi, au début de la ré-
création. Nous découvrions alors, un homme tout à 
fait différent. Ou plus exactement le même homme 
vu sous une lumière totalement différente. 

 
Cet homme ne se dévoilait pas tout de suite. 

C’est au cours de conversations, de discussions 

 C 


